
|AJOUEMÉE ^PORTIVE 
S P O R T I F S OU IREZ.VOUS 

AUJOURD'HUI ? 
CYOLISME 

A CAMBKAI — A 11 h. 30,. départ su siège de 
l'O.C calé des Sports, tooulerard Faidherbe, du 
eireutt Bu Cambrésis. Arrivée vers 16 h. 13 au 
faubourg St-Druon. 

A SALLXUMI.NES. — A 15 h., réunion an vélo-
Arôme. 

A BCTHCNX. — A 14 h., départ du Grand Prix 
4e la ville de Bétonne. 

A LA MADELEINE. — Départ à 15 h. 510. rue 
de LUle de ta Course de la P. M. 

FOOTBALL 
A CAMBRAI. — A 15 il., au Stade VUlais. F.C. 

Valonciennes-A.C. Cambrai. 
AU POflTEL. — Le Tournoi de Pentecôte du S. 

Portetlols. 
A LIEViN. — A 14 n. 30. le premier matcb du 

Tournoi de t'A .SX. 
A LottHCHES. — A te h.. SC. Anlche contre 

B.C. Lourches. 
aVMNAfTIQUE 

A CALAIS. — La 50e Fête Fédérale. 
HIPPISME 

Coursas aux Hippodromes d'ARRAS, de LA CAP-
PELLE et du TOUOUET. 

» O X e 

Vermaut au Réveil du Nord 
Nous avons relaté vendredi, la visite que nous 

lit la boxeur VERMAUT. après son combat contre 
Etienne, a Bruxelles. 

LES ÉPREUVES CYCLISTES DU RÉVEIL DU NORD 

LE CIRCUIT DU CAMBRÉSIS 
LES M E I L L E U R S REPRÉSENTANTS FRANÇAIS DE NOS OLUBS NOROIS-

TES VONT SE L I V R E R AUJOURD'HUI D IMANCHE, » NE BELLE BATAILLE 
8UR LE PARCOURS CAMBRAI , SAINT Q U E N T I N , BOHA. . LE OATEAU, 
LANDRECiES SOLESMES, M O N T A T , OAUDRY ET CAMBRAI :-: 

Voici, aujounl bui. le sympathique Champion 
du Nord et des Flandres, qu'accompagne Madame 
Vermaut et son fils Roland. 

L'ACADBMIF. DES SPORTS OB ROUBAIX 
EN ANOLETERRE 

Le professeur Dubus et son élève Van Haecke, se 
bont embarqués hier soir pour Londres ou Van-
ïteecke rencontrera aujourd'hui dimanche au 

Premierland. le poids lourd Allemand S.indwina. 
Souhaitons ouo notre concitoyen prodMi«o à Lon-
«ïres la même Impression que ses camarades de 
club : Vermaut et Gydé Aîné; lesquels y ont 
«ourni de magnifiques combats ces temps derniers. 

F O O T B A L L - A S S O C I A M O N 

LE TOURNOI DE LA IX* OLYMPIADE 
COMMENCE AUJOURD'HUI A AMSTERDAM 
L'équipe de France de football a quitte hier 

matin Paris par la irare du Nord, pour te rendre 
A AmsU«rdain où elle va participer au tournoi 
oylmr.i<rue. A l'exception de Paul Nicolas, retenu 
T*r ses affaires à Paris, et qui u« peut effectour 
1 ; déplacement, la* joueurs sélectionnés ont to*js 
T.rlx lo départ. Ce sont : Thépot, Domerguc, Wallet, 
< hantrel Dauphin. Vlllaplace. Dewaquei, Pavll-
lard. Langilller. Henric, Cantbelou, Ranlde. Mont-
sallier. Bourdon. Bardot Brouzes et Rollet. 

L'équipe française est accompagnée de MM.. 
Caudron. Doscgne. Barreau et Rlgal. de la Fédé­
ration, de l'entraîneur Peter Fariner et du soi. 
ïrnéur-masuïur Panozetti. 

Rappelons îiue cette Journée du 97 mal comporte 
deux matchPs éliminatoires entre le CbUl et le 
Portugal. l'Espagne et l'Esthonie. 

Demain en 1 8 de Un a le. la France rencontrera 
l'Italie. 

LES MATOHES DU DIMANCHE 
A. 8. Hellammss 1 A recevra, a 14 h. 30, la 

P. P. de W< finies, excellent club de Promotion 
Artois, qui disposa A l'aller des Hellemmois. par 
6 buts a -.>. Le club local, désireux de prendre 
lia revancho mettra sur pied son équipe toute pre­
mière afin de terminer la saison tur une victoire. 

MOTOCYCLISME 

LE BOL D'OR 
La grande épreuve d'endurance que constitue le 

Bol d'Or motocycliste, a commencé bler a St-Ger-
maln-eii-Lave pour la 7e lois. 

Organisée par l'A M.C.F.. cette course se dispute 
m i un circuit de 4 km. 190, passant sur la route 
Mes H(*f. celle de Carrières-sous-Bols et la route 
de« Houx. 

Trente-sept concurrents ont prie le départ et 
tourneront pendant 34 heures. Aujourd'hui, le de-
TJ*rt sera donné aux voitures a 17 heures. 

L U T T E 
LE CHAMPIONNAT DE FRANCE 

Le Championnat do France militaire, style gré­
co-romain, se disputera le 9 iuln en matinée et 
en soirée au Gymnase Papl, a Parle. 

Les meilleurs lutteurs actuellement sous les dra­
peaux y lerticlperont. Notre région sera repré­
sentée par le poids lourds Gbevaert du C. A. Wa-
MSSSaSB. 

Au cours de la Journée se disputera également 
1« Championnat do France (civil) style libre. Tous 
les champions régionaux seront seront présents 
et la proximité des Jeux Olympique donnera plus 
d'intérêt encore & ce championnat. 

La Ligue du Nord dp lutte (amateur) sera re­
présentée par les athlètes suivants: 

Poids 
l>ers de 

Poids plumes : Delos de Lesquin et Bogeart de 
Lille. 

Poids léger» • Garbe de Boulogne et Pantlirny 
d'Ostrlcourt. 

Poids mi-moyens : Façon de Sequedln. Pacome 
Boucher ou Braeke. 

poido moyen* : ponchaut de Sequedln et Capron 
d'Arras 

Poids mi-lourds : Vandenabeele de Ronoq. 

Apres la région lilloise et VAvesnois. le 
Cambrais va Être aujourd'hui à son tour le 
théâtre dune de ces magnifiques luttes spor­
tives qu'offre en iOîS aux populations nor­
distes le m Réveil du Nord ». 

Pour cette éliminatoire en vue de la grande 
finale du 24 iulu, le Critérium 'Amateurs/, 
toutes las • fines pédales . de la réoion seront 
au départ et la bataille promet d tire des 
plus vives entre les représentants des divers 
clubs du Sord et du Pas-de-Calais, voire de 
l'Aisne, désireux de faire triompher les cou­
leurs de LUle, de Cambrai, de Tourcoing, 
d'Arras. de Lens, de l'Ourmies, de Saint-

Non 'seulement la opulation du Cambrésis 
aura l'avantage d'applaudir aux efforts des 
coureurs, mais encore toute la réoion de 
Saint-Quentin. Il est inutile de souligner ici 
Combien les habitants des localités traversées 
font fêle aux acteurs en pareille circonstance. 
NoV jeune» « as » sont une fois de plus assu­
rés d'un accueil chaleureux. 

Ce sont les clubs cyclistes de « Martin-
Martine » dont les efforts en faveur de ce 
sport sont trop connus pour en faire l'éloge 
aui assureront l'organisation au départ et A 
l'arrivée, qui s'annonce triomphale. 

Fra effet le faubourg Saint-Druon sera en 
tète et de belles réjouissances sont prévues en 
attendant la venue des coureurs C e " ainsi 
nVn- la Muûaue Municipale de NeuvllleSatnl-
Rému, oui a bien voulu nous prêter son 
rmu-ours donnera concert, et que les mern-
ore, de la commune libre de Montmartre 
a v o r t e r o n t dans leurs originaux et pttlo-
rîfquesvoltumcs une note joyeuse aux dlffé-
rentes manifestations. tmnrhiront la 

C'est dire que nos routiers franchiront ia 

consécration da leur valeur. 
LES ENGAGES 

1 Albert DESMETTRE «C Ç. St-Maurice). 
->' Jean DHONDT (C. C. St-Maurice). 
~ i i l îVi DECOHHINOK (C. C. St-Meurice). 
I Korbèr* ROBITAILLB (C. G St-Maurice . 
5 Alfred PLUMEOOCQ (NoyeUee^ous-Lens). 
6 Klèber SAVOYE Grenay). 
7 Gérard SAVOYE (Grenay). 
8. julien GAMEZ 'Ghlssignies). 
9. MUFFAT (Avesnes). 

1? ^ . r Y ^ R ^ P A r L L E ^ V ^ ^ c o l n , , 

U Kar. VANPOUCK V. C Tourcoing)-
ÎT i S n o n s e VAMMERAEGHE (V C. JourO.,. 
îfi André VANDERDOHCKT (R. G. Lillois). 
i l GÔoVIes YANDERDOMCKT R. C. Ul lo l s j . 
13 Loui? Wlï-LEMS R. C. L llois). 
9 Léonard ARRYM R C.UUoiS) 

»u Gustave QUÉVREUX (St-Quentin). 
EL Roger BAUDELOT (St-Quentin). 
22; Fernand BUIRETTE (Iwuy). 
23." Amédée OECAUSSIM (BeauvoisJ. 
Si Joseph ROBAS (Neuv-iUe-s/fcscautL 
25. Luelen DELOFPRE (Cambrai). 
2«. René BERNARD (Cambrai). 
27 Emile BLOMDELLE (Bohain). 
28'. François MORU (Bohain). 
29 Edouard DECAUX (SolesmeeV 
SA ROHDELAERE (Tourcoing). 
31 WINSING4JE8 (Roubaix). 
32. André SINNAEVE (Roncq). 
33. Herirl DEUDON (Valenciennes). 
34. Marceau QUIDE (Arras). 
35 Marcel POLLET (Beaucantpa). 
36. Marcel JEAOUES (Marly). 
37 Paul DUVERGET (Saint-Quentîn). 
38 Léon WUYTEMS Cambrai). 
30 Léon CUISIGNIEZ (CrOix-Labureau). 
4<1. Henri MARECHAL (Englefontaine). 
41. Albert BAVARD (Bousies',. 
42 Valentin T. DEUR (Douziee). 
43. Jean MOREAU (Abscon). 
41. Henri FLAMENT (Lille). 
4.5. Jean RACINE 'Cambrai). 
46. René BALOURDET (Saint-Quentin). 
47. Emile CELEYN (Sous-le-Boifc*). 
4S. J.-Bte LEPAN (Iwuy). 
49. Louis TRINQUART (Lens). 
r*. Jean RHODE (Saint-Quentin). 
51. SALINCUE (Cambrai). 
52. LAMBERT (Cambrai). 

LE D E P A R T 
Le contrôle sera ouvert à partir de 9 heu­

res du matin Jusque t l heures, au fiiège de 
VOlvmplque Cambrésien, Café des Sports, 
boulevard Faidherbe. Les coureurs signeront 
sur la feuille de départ et retireront leurs 
dossard et brassard. Ces diverse* opérations 
seront assurées par MM. Gauthier, chef délé­
gué de l'U. V. F., et M. Paquotte. délégué, 
assistés des membres de l'Olympique. 

Le départ sera donné & 11 heures 30 en face 
c>u contrôle. Les concurrents remonteront le 
boulevard Faidherbe. puis s'engageront dans 
l'avenue Jules Ferry, rue de Càudry, feu-
bourg St-Druon et prendront ensuite à droite 
la route de Rumiliy. 

LES CONTROLES 
A St-QUENTIN : contrôle de ravitaillement 

Slace Grommelin. café de l'Horloge, sous la 
irection de M. Delpuech. 
A LE CATEAU : contrôle fixe et de ravitail­

lement a l'angle des rues du Marché-Mlx-
Chevaux, de Landrecies et Fontaine-a—ros-
Bouillons. Ce contrôle sera dirigé par M. 
Avot, assisté des membres de la < Pédale 
Catésienne ». 

Le parcours dans la ville es* le suivant : 
arrivée par la route de Bohain, rue du Maré­
chal Mortier, rue du Marché-aux-Chevaux 
(contrôle fixe). Tue de Landrecies pour se di­
riger ensuite vers Bazuel, 

I T I N E R A I R E ET HORAIRE PROBABLE 
Départ a 11 b. 30. boulevard Faidherbe, a 

Cambrai, Contrôle à 9 heures. 
Rumally 6 kiL 11 h. 42 
Masmèères y •> i l h. 4b 
Le Catelet 21 » 12 h. 12 
Bellicourt 26 » 12 h. 22 
Bellenglise 31 » 12 n. 32 
St-Quentin 39 » 12 h. *8 
Lèfdin 45 » 13 h. 00 
Fontaine Uterte 50 » 13 h. 10 
Fresnoy le Grand 51 » 13 b. 18 
Bohain 59 - 13 h. 28 
Busigny 65 » 13 h. 40 
Le Cateau 75 » 14 h. 00 
Bazuel 79 • l i h. 08 
Catillon 83 • M h. 16 
La Groise 88 » l'i h. ti 
Landrecie* 91 > 14 h. 32 
Fontaine au Bois 9i » i l h. 38 
Bousies 97 • l i h. 4 
Croix 99 » Il h. 48 
Ovillers 102 » 14 h. -V 
Solcsmes 108 » 15 h. 06 
Neuviily 113 • 15 h. 16 
Montay 117 » 15 h. 
Inchy 124 » 15 h. 38 
Caudry 127 » ITJ h. 44 
Beauvbls 130 » 15 h. 50 
Cambrai 141 » 16 b. 1: 

L 'ARRIVEE 
L'arrivée s'effectuera faubourg St-Druon, 

à Cambrai, où des barrages seront établis, et 
sera assurée par les membres du Cyclo-Club 
Cambrésien. 

On arrive a Cambrai par le Pont Michelet, 
l'avenue Jules-Ferry, rue de Caudry et Fau­
bourg St-Druon. 

La Musique municipale de Neuville St-Bé 
my. sous la direction de son distingué cnef, 
M. Payen, se fera entendre en attendant l'ar­
rivée des coureurs. 

Inutile donc de dire que le faubourg St-
Druon va connaître aujourd'hui après-midi 
la grande foule. 

LE CIRCUIT DE L'ARTOIS 
O I M A N 0 H E 3 J U I N 138 KILOMETRES 
Pour le r Circuit de l'Artois • qui aura lieu 

le 3 juin, les coureurs peuvent des à présent 
se faire inscrire o"J envoyer leur ençagemen* 
au s iège du Club Vélocipédique Béthunols, 
chez M Chevalier, « Café du Globe », place 
Pétain. à Bétbune, ou au • Réveil du Nord », 
186 bis. rue de Paris, à Lille. 

La liste des prix est la même que celle des 
précédentes épreuves organisées par le • Ré­
veil du Nord ». En outre, les coureurs de 
Lille, Roubaix, Tourcoing et environs, ainsi 
que ceux effectuant un déplacement ri? plus 
de 50 kilomètres, toucheront une prune sup­
plémentaire de 25 francs. 

Rappelons que l'itinéraire du « Circuit de 
l'Artois » eet le suivant : Béthune, Fouqulè-
res. Hesdigneul. Labuissière. Rruay Divion, 
Ourton. Diéval, Brias, Saint-Pol. Herlin-le-
Sec, Nuncq, Frévent, Bouquemaison. Haute-
Visée Doullens, Pommeraie, L'Arbre't, Beau-
metz-les-Loges, Arras, Saint-Nicolas, Bailleui-
sir-Berthould, Arleux-en-Gonille, 'Bois-Ber­
nard, Drocourt, Hénin-Liétard, Bllly-Monti-
gny. Snllaumines, Lens, Loos-en-Gohelle, Ver. 
melles, Noyelles-les-Vermelles. Sallly-Labour-
se, Beuvry et Béthune. 

o» 

Un sucées «ans précèdent dans 

PARIS - LILLE 
1921 -- r VAN BRUAENE 

1927 — 2* et 4' sur LA NORDISTE 
1926 — 3* et •!« sur LA NORDISTE 
1925 — 1» et 5» sur LA NORDISTE 

sur la Meilleure Bicyclette Française 

La NORDISTE 
Pneus W0LBER 

Usines LA NORDISTE à. VALENCIENNES (N.) 

UNS BELLE EPREUVE A CARVIN 
Lundi 3b juin, se disputera à Carvln, une course 

ouverte aux coureurs tontes catégories, sauts aspi­
rants, professionnels et amateurs, sur on parcours 
de 100 kilomètres Cette course e n organisée par 
le Vélo-Club Carvmois. sous la réclament de 
l'O. V. F. 

Itinéraire : Carvln. Campatn, I«ns. route de 
La Basse, trois tols ce parcours. Contrôle tlxe au 
troisième tour, à Lens ; contrôle volant A C&m-
phln. Aux ire. 2e et 3e Catégories. 90o francs, ré­
partis en W prix : 1er prix. 900 fx. ; 2e, 180 fr.. etc. 

Prix spéciaux réservés A la 4e Catégorie : 400 fr. 
de prix avec cumul au classement général répar­
tis en 16 prix ; 1er prix. 80 fr. ; Se. 86 fr. etc. 
inscriptions et remise des dossards au siège du 
V. C C. Jusqu'à 9 heures du matin. U. rue 
d'Arras .chez M. Be&ucourt François. 

AU «PORT CLUB OE PERUWELZ 
L'organisation du Championnat Officiel de Bel­

gique, pour coureurs Juniors vient d'être confiée 
au Cercle - Veio-Sport PèWwelï ». 

Cet évent sportif auquel participent les meilleurs 
coureurs de la catégorie, se courra A Péruwslz 
(Ilainaut) ie dimanche 22 Juillet prochain. 

Coureurs, engagez-vous A la Ligue véloctpédlque 
Belge, s, place des Martyrs. A rruxeues 
LC CRANO-PRIX CLAUSE 0ELE8ALLE A LOMM1 

Cette épreuve, organiste par le Cyclo-Club Can-
teleiPLomme. avec le concours des • « Employés 
Réunis » et de M. Poroq. père, président d'hon­
neur, se disputera le lundi 28 mal. sur le parcours 
Lewmne-La Basse* et retour O fols). 9» kilomètres 

L'épreuve est ouverte aux coureurs licenciés de 
III. V. p.. 3e. te Catégories et Débutant», 

Plus de 15CO francs de prix répartis comme 
esuit : au 1er. One bicyclette demi-course « Du-
iéior • : au 2e. 180 fr. : au 3e. 100 fr.. etc.. en 
tout 01 prix, plus 5 prix spéciaux aux Débutants. 

Les engagements. 5 francs, dossards compris, 
sont reçus au sièae du C. C. C. L, 105. rue du 
Marais, a Lomme. 

POiUS E T HALTERES 

UNS BELLE PKTB A LOMME 
La Jeunesse du Marais de Lomme que dirige M. 

Camille Oyeemans. Président du Comité Régio­
nal de la F F.P.H.K organise, pour le « Juin à 
li h .30. dans sa salle rue Victor-Hugo, un grand 
gala de poids et haltères, avec lo concours d'athlè­
tes remués. 

Ceux-ci se rencontreront sur les trois mouve­
ments olympiques et l'Intérêt de cette réunion ré­
side surtout dn tait que le classement pourra ser­
vir de repêchage pour l'ultime sélection de l'érrui-
rw nul représentera la France aux Jeux Olympi­
ques. 

Un challenge offert par le Comité Régional sera 
mis en compétition et disputé par s hommes pour 
chaque club. 

I O C K E Y 
LE TOURNOI OLVMPIOUE 

La finale du tournoi olympique do hockey a mis 
hier après-midi en présence lés équipes des Indes 
Britannique et de la Hollande. Après un match 
splendide. les Indes Britanniques ont battu la Hol­
lande par 3 buts A 0. A la mi-temps le score était 
de 1 A a 

Le classement du tournoi est le suivant : 1er 
Indes Britanniques ; 9e Hollande ; 3e Allemagne : 
40 Belgique. 

CYNOPHILIE 
AU CLUB DU CHIEN BERCER OE DEPENSE 

DB LILLB 
Il est rappelé h MM. les membres que l'nssambLe 
statutaire a lieu lo dimanche de la Pentecôte. A 
10 b. 30 précises, au 1er étae du Café des Négo­
ciants, 17 .place du Théâtre. A Lille. 

AUTOMOBILISME 

Les autostrades 
AVANTAGES QUI RESULTERONT 

OE LEUR CONSTRUCTION 
Nous avons déjà donné en un article documenté 

un aperçu de la question toute nouvelle de la cir­
culation automobile sur des routes spéciales, dite-
• Autostrades ». Mous complétons cette information 
par un nouvel article qui examine le problème 
et ses avantages. 

POUR LE PUBLIC 
Si la • circulation continue de s'accroître chaque 

année dans la même proportion que depuis dix 
ans. sous feu, dans La plupart des villes et villa­
ges, desservis par les routes A grand trafic. U sera 
difficile de circuler, durant l'été et A pied surtout 
sans risquer l'accident. 

Les auto-routes, prenant une partie de la cir­
culation automobile la plus rapide (celie des au­
to» ne tourisme, effectuant de longs parcours, et 
celle des camions industriels et commerciaux, qui 
n« manqueront pas d'emprunter ces auto-routes 
entre les viUages qu'elle» desserviront), déconges­
tionneront les routes actuelles, où de ce tait, la 
gène causée aux piétons et aux voitures a che­
vaux, par l'accroissement de » automobillsme, aug­
mentera peu. U n'y aura donc pas besoin de les 
transformer et de les élargir, afin de leur per­
mettre d'assurer le nouveau trafic 

Ce» améliorations qui nécessiteraient d'Impor­
tantes déviât.ons ainsi que la démolition de nom­
breux bâtiments, coûteraient autant, sinon plus, 
que la construction d'autostrades bien choisies. Or. 
le» dépenses en résultant, aéraient payées par tous 
les contribuables, tandis que celles concernant les 
autostrades seront mises seulement A la charge 
des automobilistes qui utiliseront ces voies. 

Do plus, la transformation des routes actuelles. 
laisserait toujours subsister les traversées des vil­
les et villages avec ta plupart des croisements et 
de» tournants dangereux. Or, c'est là surtout 
qu arrivent les accidents. 

D'une statistique que vient de publier l'Etat 
belge li ressort que, dans le second semestre de 
192S. U y eut en Belgique 5"03 accidents d'autos; 
que le nombre des tués en résultant fut de 191 
et celui des blessés de 3013. 

Ces accidents proviennent pour 88 % de colli­
sions, et 83 % se sont produits dans les commîmes 
de 5.000 habitants et plus. 

Du tait de l'établissement d'autostrades dans 
une région, le public aurait donc, dans les villes 
et vlliages traversés par les Toute» actuelles \ 
grand trafic, plus de facilités pour circuler et la 
proportion des accidents diminuerait certaine­
ment, d'où une économie de vies humaines. 

POUR L'ETAT 
L'Etat réalisera une économie dans les dépen­

ses d'entretien des routes actueUes, celles-ci ayant 
en moins une grande partie de la circulation em­
pruntant les autostrades. 

SI ces auto-routes, comme co serait le cas pour 
celles Lille-Paris et Bouiosme-Paris. desservent les 
pays avec lesquels la Franco commerce le plus, 
elles seront suivies par les étrangers, fortunés et 
pressés, qui viendront chez nous, d'autant plus fa­
cilement qu'ils seront certains de pouvoir voyager 
vite, plus économiquement et sans crainte d'acci­
dents. 

Or. A l'augmentation du tourisme, dans un pays 
correspond un apport de capitaux dont bénéficie 
le commerce. 

Ceux qui. en Allemagne viennent de lancer le 
projet de l'autostrade Hambourg-Bale-Génes le oem-

Prennent si bien que les raisons qu'Us donnent a 
appui de leur projet est que cette auto-route 

favorisera te tourisme international et qu'elle est 
destinée non A l'exécution d'un programme de 
caractère sportif, mais A une œuvre commerciale 
et économique. 

Enfin, i établissement d'autostrades représentera 
un progrès réel DOUT l'industrie et le commerce, 
en diminuant dans d'assez grosses proportions ie 
tonnage du carburant et dn caoutchouc par rap­
port au nombre de kilomètres parcourus, ce qui 
est intéressant en France où le carburant coûte 
cher 

En plus, avec M. le Sénateur Mahleu, nous di­
rons : Gagner quelques centimes ou mieux quel­
ques francs par l'amélioration de la rapidité et 
de la séflirlté des transports c'est donner au com­
merça national on trafic accru, et des ras-
sources nouvelles. 

POUR LBS AUTOMOBILISTES 
Les auto-routes seront foimées d'alignements 

droite de plusieurs kilomètres, raccordés par des 
courbes a grands rayons. La '-haussée y sera par­
faite, ainsi que la visibilités U n'y aura aoeun 
passage a niveau, point de traversées de vlUes on 
hameaux; point de tranchées transversales pour 
branchements d'eau ou de gaz. toujours mal ré­
parés ; point de piétons, de voitures A chevaux it 
d'attroupements de personnes ou d'animaux a 
éviter. 

L'automobiliste, empruntant cas routes, pourra 
donc effectuer son trajet sans toucher presque A 

son changement de vitesse et sans aucun arrêt. 
Or. de» expériences récentes ont montré que. pour 
une voiture conduits A S5 km. a l'heure et arrêtée 
tous te» MB m., l'usure des pneus, après an par­
cours de iw km., équivalait A celle de la même 
voiture ayant roulé sur &.0W km en marchant A 
la même vitesse et eo ne s'arretant que tous las 
deux kilomètres. 

Ceia montre l'économie que les automobilistes 
pourront réaliser sur leurs pneus, en empruntant 
les autostrades. L'économie d'essence doit être » 
peu près dn même ordre de grandeur. 

L'une et l'autre seront encore olus sensibles pour 
les poids lourds qui. sa utilisant les autostrades. 
Îffectneront leur parcours sans secousses, sans 

-coups, avec uns marche plus régulière et qui 
pourront facilement augmenter le taux de leur 
ebaree utile par l'adjonction de remorques 

L'Autostrad» Lllie-Parls, dont I'av^nt-projet a 
déjà été sérieusement étudié permettrait, sans 
abattre pour ainsi dire aucun bâtiment, de relier 
presque en ligne droite ces deux villes en desser­
vant Ostricourt, Courrières Douai. Lens. Arras. 
Bapaume, Albert. Amiens. Montdldter et Senlls 
Elle prolongerait celle Anvers-Qand. via Llile. 
projetée par nos amis les Belges, laquelle rejoin­
dra probablement celle Rotterdam-La Haye-Ams­
terdam, projette par les Hollandais. 

Ce serait l'amorce de l'Auto-route française ap­
pelée par ia suite, à concurrence, celle Hambourg-
Francfort-BAle-Genes. projetée par l'Allemagne, et 
qui reçoit nn accueil très favorable en Suisse et 
en Italie. Elle diminuerait le trajet actuel. Lille-
Paris de plus de 90 km., ce oui donnerait Heu, 
pour ceux qui l'emprunteraient, a, une réduction 
importante des frais de pneus et d'essence s'a jou­
tant k celles dont nous avons déJA pané. 

Un embranchemertt s'en détachant au Nord de 
Montdidler. la relierait A Boulogne-sur-Mer an 
desservant Amiens, Abbevllle. Berck. Merltmont 
le Touquet-Parts-Plaee et Hardelot. 

« L'anto-route est le chemin de l'avenir. a écrit 
M. Massard. Si l'on estime que t'automobilisme 
est loin d'avoir atteint son maximum en France; 
il faut, d'ores et déjà y envisager la construction 
de ces routes et. pour ne pas craindre d'insuccès 
commencer par ceile Lille-Paris avec embranche­
ment Amiens-Boulogne, le» seules où l'on puisse 
être sOr d'avoir actuellement u« trafic de grand 
tourisme et industriel, assez important pour cou­
vrir les dépenses d'amortissement du capital de 
premier établissement et celles d'entretien et d'ex­
ploitation. 

LE Ol ROUIT OB» ROUTES PAVEES V * 
REMPORTER EN SEPTEMBRE UN 

CONSIDERABLE SUCCES 
C'est du 15 au 23 septembre prochain que «e dé­

roulera le Meettn» Automobile des Routes Pavéet, 
à Pont-à-Marco et A LUle et déjà les organisateurs 
sont sur la brèche pour assurer A cet ensemble 
d'épreuves devenues classiques, un succès encore 
plus complet que de coutume. 

Dernièrement, en compagnie de M. Fouroler, In­
génieur en chef des Ponts et Chaussées les orga­
nisateurs ont fait une longue excursion sur le cir­
cuit et ont pri» toutes les dispositions nécessaires 
pour que tout soit bien au point au mois de sep­
tembre prochain, A ce sujet, il est intéressant de 
signaler que le circuit sera plus vite lue de cou­
tume et voici pourquoi : cette année, deux routes 
de ce circuit vont être réparées a oeuf la route 
nationale qui va du virage de Pont-A-Maroq au 
Dieu de Berséc, et la route départementale qui 
conduit de Pont-â-Marcq à Capelle. 

Dans ces conditions 11 restera trois kilomètres 
de routes franchement mauvaises, de Capelle au 
Dieu d» Rente par Bersée, ce qui représentera 
sur les six heures de ronde infernale, environ cent 
quarante kilomètres do routes défoncées et tor­
tueuses. 

Dan» ces conditions la nouvelle catégorie des 
voitures, dite voitures de course, nouvellement 
créée, va remporter un gros succès d'Inscriptions, 
car cette année, rappelons-le. Il y aura • catégorie 
voitures de touriste et catégorie voitures cour­
ses. 

Les motocyclistes vont être heureux également de 
trouver uno bonne partie de la route refaite à 
neuf et ces braves qui affronte rc 
Pont-a-Marcq le samedi 15 septembre, seront en­
core plus nombreux que l'an dernier. 

Les inscriptions, demandes de règlement Ins­
criptions pour les stands re ravitaillement, etc., 
etc.. sont reçues chez le commissaire général. M 
Léon Manaud 3. Cité Bergère. Parts, et les deman­
des d« règlement A l'A.C.N.F st au M.C.N.F. & 
Roubaix. .42. rue Neuve, A LUI», 13 .rue Faidherbe 
ainsi qu'aux Amis de Lille. 

Le Congrès des anciens 
poilus d'Orient à Lille 

(SUITE OE LA PREMIERE PAGE) 

La séance d'ouverture 
Hier, donc, û 10 li 30, dans une des salles 

do lu Société Industrielle, à Lille, l'ouverture 
du Congrès fut laite par M» Devuux, avocat, 
président du groupe de cette ville, organi­
sateur do la manifestation. 

A la présidence, on remarquait M. Anté-
riou, président d'honneur de la Fédération et 
ancien ministre qui, en outre de M. Devaux, 
était assisté de MM. Brunel, secrétaire céne-
ral ; Isnard, trésorier ; Camus, de Lille. 

Autour de la table de travail et dans la salle 
on voyait également des délégués des sections 
de Marseille Lyon, Paris de l'Oise, de i'An-
Jou, etc. • MM. Gustave Gouln, Héraut, Bau-
dry, uimo, David, Raison, Chevalier, Dainour, 
Bru, Busenne, etc... 

Après une alllocutiori charmante de bienve­
nue exprimée par M. Devaux. président. A 
l'adressa des Congressistes, M. Gustave 
GOUIN, de Marseille, fait une importante dé­
claration sur l'organisation qui réunit des 
anciens poilus d'Orient et, sur sa proposition, 
fait transférer a Paris le siège de la Fédéra­
tion qui, jusqu'à ce jour était à Marseille. 

L'assemblée, à l'unanimité, également nom­
me M. HERAUT, de Lyon, président actif dre 
la Fédération et M. Gustave GOUIN, président 
d'honneur fondateur 

Après 'ecture des rapports moral et finan­
cier par MM. Brunel, secrétaire général et 
Isnard, trésorier, lecture est donnée des vœux 
émanant des sections de la Fédération, a s 
ont besoin, naturelement, d'être revus, étudiés 
et discutée, mais l'assemblée en retient deux 
qu'elle adopte, en principe et suivant certai­
nes conditions : 

1» L'admission dans la Fédération des 
Alsaciens-Lorrains ayant servi sur le front 
d'Orient ; 

2» La célébration, le 39 septembre, dans tou­
tes les villes de France où existent des Asso­
ciations A. O., du dixième anniversaire de la 
victoire sur ce front 
M. ANTÊRIOU. ANCIEN MINISTRE, 

ET LE OÉÊRAL O'AMADE, 
- A LA PRÉFECTURE 

A 14 heures, M. Antériou, ancien ministre, 
bientôt suivi de M. le général d'Amade, tous 
deux présidents d'honneur de la Fédération, 
se sont rendus a, la Préfecture du Nord, ap­
porter leurs hommages à M. le Préfet Hudelo. 

DES VŒUX ADOPTÉS 
Sous la présidence de M* HERAUT, avocat 

a Lyon et président de l'Association de cette 
ville, la séance est reprise dès quatorze heu­
res et jusqu'à 17 heures, divers rapports sont 
lus et discutés : sur le « paludisme » par M. le 
docteur Petithomme, de Saint-Quentin : rur 
l'admission des anciens combattants de Syrie 
et du Levant dans les Associations (rappor­
teur, M. Camus; de Lille) ,- sur la formation 
de fédérations régionales 'M. Harang) ; sur 
un pèlerinage en Serbie (invitation émanant 

de M. Mttkorttt, «ecrétaire d'ambassade) ". 
sur la reconnaissance qu'ont les Compagnies) 
de chemins de fer, qui ont accorde une edt»c-
tion de 50 % aux Congressistes. 

A l'unanimité, lés veaux suivants sont 
adoptés : 

La Fédération est et reste spécifiquement 
un groupement de sociétés d anciens combat­
tants de l'armée d'Orient itti-tiis. Toutefois, 
il est décidé que les associations comptant 
une section de combattants de Syrie et du 
Levant, soient admises dans la Fédération 
nationale. 

Les anciens combattants, convaincus que 
leurs camarades impaludés sont lésés dans 
leurs droits lorsqu'ils sont examinés par les 
commissions de réforme, telles qu'elles fonc­
tionnent maintenant, demandent au ministre 
des Pensions que les postulants au droit de 
pension ou en instance de revision soient 
convoqués devant des commissions compo­
sées d'experts spécialisés en pathologie exo­
tique, les dirigeants de la Fédération avant 
été entendus-

Le prochain voyage en Serbie est enfin dé­
cidé et une commission est chargée de s* 
mettre en rapport avec le comité de Bel­
grade pour son organisation. 

UNE CONFÉRENCE 
SUR L' « AMIBIASE » 

A 17 h. 30, les Congressistes, après un ins­
tant de repos, se réunissent à nouveau pour 
entendre une conférence de M. le docteur t»a-
rln, professeur agrégé de la Faculté do iéd*-
cine de Lyon, sur » L'Amibiase ». 

Le sujet traité so rapportant directement a. 
t étude des maladies contractées au front 
o Orient par de nombreux poilus, est pour 
ceux-ci d'un très grand intérêt. Car trop nom­
breux, hélas 1 sont encore ceux qui ressentent 
encore les conséquences de leur séioar «TJT 
cette terre lointaine. 

M . G U S T A V E GOUIN, 
P R É S I D E N T D ' H O N N E U R 

C O N V O Q U E P A R M . P O I N C À R É 
„. A i I <£ o u /V , , e l a cérémonie, M. Gustave Goûta 
piésident d'honneur, fondateur de la "édera. 
î ^ ^ , r S f e v a i t w U , n o , l n v , L a t , o n 'e convc^Tuant 
mercredi prochain à la Présidence du CoaBéll 
des Ministres, où il se rendra a c c o m p a g n e * » 
M. Brunel, secrétaire général. «""•s"" «" 

U N H O M M A G E 
A U X H E R O Ï N E S D U N O R D 

Tandis que les Congressistes se rôunissaloat 
dans leur local de la Société Indu^rleUe 
leurs dames, sous la condiute de* Anciens 
d Orient lillois, se rendaient visiter £»onS-
cipaiix monuments de la ville : MonttmeK 
aux Morts, l'a lais des Beaux-Arts, où II ruront 
reçus par M. Théodore, conservateur Au mo­
nument Louise de Bettignies, les visiteur» l é -
poeèrent une magnifique palme à la mêmolra 
des femmes héroïques des régions envahies. 

L ' A R R I V É E A LILLE 
D U V I C E - A M I R A L G U E P R A T T E 

A 19 heures, M. le vice-amiral GuévraUa. 
est arrivé en gare de Lille, où il a été reoa 
par M. Damour, lieutenant de vaisseau aut 
était accompagné d'une délégation d'anciens 
marins ayant à leur tête M Carton. 

U N E R É C E P T I O N 
P A R L A MUNICTPALITE 

Enfin, dans la soirée, tandis que dans lui»» 
les sonneries de clairon, les roulement» i â 
tambour annonçaient l'ouverture des festlvi-
lé*i de la Grande Kermesse, les Anciens Poilus 
d Orient étaient solennellement reçus par l'Ad­
ministration Municipale de la Capitale d » 
Flandres. 

LE P R O G R A M M E D E CE J O U R 
A 9 heures. — Visite de la Citadelle et d u 

Mur des Fusillés. Réunion au Pont da la 
Citadelle. 

A 10 h. 30. — Société Industrielle, Séance d* 
clôture avec le concours de la Musicme mll'-
taire. 

A 12 houres. — Dépôt d'une palme au Mo­
nument aux Morts. 

— Vins d'honneur à la vieille Bourse. 
A 13 heures. — Banquet a Canton Hôtel, 

sous la présidence de M. le maréchal Fran-
chet d'Espérey. 

A 16 heures. — Excursion en auto-cars en 
Belgique. 

• ESPERANTO-
MOVADO 

La langue uniicrsellc continue sa marche 
triomphale... 

S E S C O N G R È S 
La Congrès espérantisfe francai* aura .'iea 

cette année & Lyon, du 20 au 28 Mai. MM. iler-
riot, maire d.) Lyon, ministre de :'Instruction 
Publique, Valette, préfet du Rhône cl Gïieusi. 
recteur d'Académie, ont donné leur adhésion 
au comité de patronage du congrès. Pour torr» 
les renseignements priera de s'adresser à M. 
Pouohot. secrétaire général du Comité tocair, 
7, rue de H Martinfère. Lvon. 

D A N S L ' A V I A T I O N P O S T A L E 
f.e secrétaire gênera! de la Ligue internatio­

nale des Agents des P.T.T. espérantistes viant 
de recevoir une lettre de la direction, des ligna» 
aériennes Farman dans !aouelle celle-ci lui'lait 
connaître qu'après avoir examiné la question. 
elle considère que seul l'Espéranto est capable 
de remédier eux difficultés apportées au tra­
fic aérien par la diversité des langues. En coasê-
quence cette firme a décidé de faire apprendra 
l'espéranto a son personnel navitrant 

D A N S L E S M I L I E U X O U V R I E R S 
t a Féuéraion hongroise des Associations ou­

vrières pour le développement lnteEectuel, qui 
compte 11.000 membres, a décidé d'adopter l'es­
péranto comme langue officielle pour ses rela­
tions avec l'étranger. 

Un cours a été organisé a la Maison du Poa> 
pie de atockJioIm pour les fonctionnaires de» 
organisations socialistes. 

P A R M I L E S P O S T I E R S 
Le Fédération postale polonaise qui _. 

17.000 agents, publie régulièrement dans _ 
organe officiel des articles sur l'espéranto et 
dans cette langue. D'autre part, elle vient â'ad-
hérer à la Ligue internationale des Agents de* 
P.T.T. espérantistes. 

P A R T . S . F . 
La station de T.S.F. de Breslau tAllemaflnel 

longueur d'onde 3S2, 6m. émet un cours d'esoé-
ranlo tous les samedis à 18 h. i."0 (heure il» 
l'Europe Centraie). ^ ^ ° " 

D autres , qui suçaient leur pouce s o u s d e 
gran Js parapluies bien plantés dans le sol, 
tiraillaient leur mère occupée à donner le 
se in à de tout petits. 

— Je veux des gâteaux. 
Les p a y s a n n e s sortaient parfois un sou 

de la poche de leur tablier, m a i s le plus sou­
vent el les re fusa ient 

Alors, c'étaient d e s pleurnicheries qui flû-
taient dans le brouhaha de la foule, à tra-
Tera la pouss ière montée des guérets. 

A la pique du jour, le curé de Saint-Mar­
cel arriva, suivi de deux confrères et d'une 
bande d'enfants de chœur. 

Les pèlerina envahissa ient déjA le prieuré. 
C'était une construction du onzième siè­

cle , tombant en ruine. Les bâtiments for­
ment carré autour d'une vaste cour avec 
puits au milieu, où l'herbe pousse parmi de 
vie i l les charrues et des roues démolies 

A gauche de la porte d'entrée est la mai­
s o n d'babitaiioo, à o u étage , flanquée d'une 

tour d'escalier du quinzième siècle, au toit 
en poivrière affreusement'troué. 

A droite s élève la chapelle a v e c transept 
figurant la croix latine. On y entre par un*j 
porte ouverte dans le pignon oueat, s o u s 
une haute fenêtre plein cintre abordant 
presque deux lucarnes au r a s ' d e s tuiles. 

L'autel apparaît au fond de la nef, s a n i 
aucun ornement, à la lumière d'un vitrail-

Une niche de chaque côté. Dans l'une un 
saint Paul : dans l'autre un saint Marin as ­
sez grossier, de tons criards, a v e c un tas 
de bonnets d'enfants devant lui. 

Tout près, un tableau délabré repré-
tente ie sa int couché devant un bourreau 
[ui ,e flageile. 

Les murai l les et les voûtes sont nues , 
vertes de mois issures , rougi es de salpêtre, 
au-dessus d'un carrelage en brique, gr i s 
d'humidité. 

Quelques cha i ses çà et là, toutes dépaii-
lées. manquent de barreaux. 

Aspect désolé, glacial, évocateur d'un loin­
tain du moyen âge. 

Mais ce ne sont plus les moines qu'on voi t 
agenoui l lés pieusement, le bréviaire aux 
mains , dans un recueil lement propice a 
leurs c laustrales méditations. 

Aux appels de la cloche, la foule est en­
trée , s e s habits du dimanche faisant con­
traste avec la pauvreté du lieu. Ce sont des 
al lées et venues continuelles et bruyantes 
de gens qui s e bousculent un peu, chacun 
désireux de se trouver au premier rang. 

Et l'abbé PrenJHé officie en ce brouhaha. 
Sa splendide voix de curé bien dodu s e méie 
a v e c entrain au fausset des enfants -le 
choeur, accompagnée par les pittilleries des 
marmots , donl lès bonnets blancs s'agitent 
au-dessus de l'assistance. 

Les deux autre* (urètres récitent auantité 

d'invocations à saint Marin — des voyages , 
— le bout de son étole sur la tête d e s en­
fants présentés par les femmes. Et c'est le 
défilé des croyantes devant la s tatue du 
saint, dont on baise dévotement les pieds. 

Au dehors, les nombreux pèlerins qui 
n'ont pu trouver place d a n s la chapelle, 
font grand bruit a u milieu de la cour. 

On discute des quest ions agricoles , entre 
deux m o t s de m e s s e entendus par la porte 
ouverte. 

D'aucuns m ê m e perdent complètement de 
vue ie but de leur présence au prieuré, con­
cluent des marchés , font d e s échangea. 

— Alors, c'est entendu, père Lécueile, 
vos quatre cochons pour une vache ? 

— Oui. m a i s faudra que c'en soit une 
qui donne a pleine baratte du beurre jaune 
c o m m e de la paille d avoine. 

Des camelots enveloppés littéralement de 
leur bazar ambulent devant la foule, font 
l'article. 

Des mendiants , des estropiés plus ou 
moins véritables, s e tiennent aux portes de 
la chapelle et du prieuré, la main tendue, 
avec force lamentations. 

Les voyages terminés, chaque famille sort 
du prieuré et cherche un endroit où 3éjeu-
ner à l'aise 

On s'asseoit à terre, à l'ombre des bâti­
ments , sous les noyers qui les entourent, 
en plein soleil quand on ne peut mieux faire. 

Le panier ou la besace s e v i d e On se 
coupe de gros morceaux de pain noir, de 
belles tranches de jambon, on confectionne 
de longues tartines de fromage mou. 

Et le tout s'arrose ovec le petit vin bu 
dans la tasse de bois ou à m ê m e la gourde 

M. r!e Prémusat était arrivé à cheval au 
prieuré. 

U aval» paradé devant la fouie, comme . 

à l'ordinaire, reçu les h o m m a g e s des g e n s 
nombreux qui dépendaient de lui. 

Au moment du départ, la mère Larançay 
vint le saluer. 

Elle était seule , selon son désir, Lout-
set te et de Brémont ayant d'ailleurs fort a 
faire pour répondre à tout le monde, e t 
veil ler a ce que rien ne fût détériora au 
prieuré. 

Le comte lui répondit avec assez d'ama­
bilité. 

Enhardie i>ar c e début, elle lui demanda 
e n faveur de monter chez elle s e rafral-
ofair. 

— Voyons , monsieur le comte, voua 
prendrez bien un bol de lait ? 

— Non, merci. 
— Vous ne pouvez pas me refuser ça. 

Et puis, vous verriez le petit de Louisette ; 
si v o u s saviez c o m m e il est fort et gentil . . . 

Le petit de Louisette. . . Le comte fit une 
moue de dédain. Il n'avait pas encore par­
donné à de Brémont son mariage démocra­
tique ni aux Larançay de s'être é levées par 
là à son propre rang. 

Puis une tr istesse fugitive passa sur le 
v i sage de celui qui souffrait de ne p a s en­
tendre au château le babil d'un petit-fils. 

— Tout le portrait du père, continuait la 
gardienne. 

Le comte ne répondit pas, ma i s il suiv i t 
son interlocutrice et pénétra avec elle d a n s 
la tour d'escalier. 

t ls gravirent les degrés usés , en colima­
çon dans la c a g e de pierre salpétrée qu'une 
lumière sa l e éclaircit mal 

Au premier étage, une étroite lucarne bée 
dans ia mitraille U n b a n c de pierre s'al­
longe auprès , en un renfoncement. C'est la 
niche occupés autrefois nar le cuetteux. qui 

pouvait découvrir de là toute la campagne 
du côté d'Argenton. 

La mère Larançay ouvrit la porte de son 
logement, s i tué à cet étage, une porte du 
siècle, à quatre panneaux. 

Le comte entra devant elle et s'assit sur 
une chaise qu'elle avança. 

Le volet de l'unique fenêtre était fermé. 
Du soleil filtrait par trois trous d'usure et 
s'élargissait en triangle de poussière lumi­
neuse dans l'obscurité de la pièce. 

On ne distinguait les objets que juste 
a s sez pour en apprécier la rature et res­
sentir pleinement l'impression d'autres 
temps qui s'en dégageait. 

Une huche bien cirée s appuie au mur, 
devant la fenêtre. Une écuelle renversée, 
des pots au lait, une cruche ébréchée, s'ali­
gnent dessous dans la pénombre, leur ron­
deur vaguement éclairée par la réflexion des 
trois rais de soleil . 

Une armoire garnit le mur de gauche, les 
portes plaquées de grands losanges , les 
ferrures fourbies au papier de verre, mas ­
s ive et imposante, vieux meuble que plu­
s ieurs générations n'ont pu user et qui sem­
ble conserver un peu do leur â m e dans s o n 
immobilité pensive. 

La cheminée lui fait face, large et noire, 
l'entablement plaqué de planches vernies , 
auxquel les pend une toile destinée à rabat­
tre la fumée. Le jour tombé d en haut éra-
fle les dents de la crémaillère, blafarde les 
cendres, s e gl isse sur le poli des chenets 
de fer «rrossièrement forgés, évoque les his­
toires de revenants racontées là, l'hiver, 
aux veil lées. 

Deux' m a u v a i s e s gravures encadrées de 
noir, l'une de saint Marin, l'autre de la 
Vienne, omanl côtte cheminée» avec us. 

vieux fusil à pierre et deux porte-montre 
de paille. 

Entre d e s ballots de chanvre, une échelle 
chargée de pains énormes pend aux sol ives 
noires de fumée, courbées de vieillesse, ain­
s i que le carrelage en pierres rugueuses. 

Au fond de la pièce enténébrée autant par, 
les s iècles que par la rareté de la lumière, 
à côté d'une horloge à poids au tic-tac mo­
notone, le lit prend des airs de blanc cata­
falque sous le baldaquin entouré d'une s erge 
dentelée, et d'où tombent lea rideaux rame­
nés au ohevet en plis nombreux. La vision 
de ceux qui sont couchés là pour mourir; 
s'évoque dans les coma d'ombre. 

Et c o m m e pour ajouter à i'étrangeté d a 
spectacle, les trois lames de clarté viennent 
s émousser en triangle diabolique sur le bois 
noirci du lit 

Le comte s e sentit impressionné malgré 
lui. (1 songea aux bruits de sorcellerie que 
l'on faisait courir sur la mère Larançay, et 
reconnut qu'à telle personne pareille demeu­
re ne pouvait mieux convenir. 

Cependant, la gardienne posa un grand 
bol de lait sur la tablé & chevalet dressée 
entre l'armoire et la cheminée. 

— Buvez donc, monsieur le comte, dit-elle 
en s'asseyant devant lui. la tête au milieu 
du triangle de lumière qui s e refléta dans 
s e s prunelles et les rendit incandescentes . 

— Il n'y a que vous pour avoir dn bon 
lait, complimenta M. de Prémusat après 
avoir bo . 

— C e s t pour ça que vous êtes resté deux 
ans sans nous faire «l'honneur d'en venir 
goûter • 

— A qui la faute? 
— Je sais bien que le mariage de 1*1 

Louisette voua a chiffenn»»-


